
476 MINIATURES DES MANUSCRITS.
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_lageois se liv_rant aux travaux de la vie rus—

tique, etc. Il faut mentionner aussi un manus-_

crit du Roman de Fauz>el‚ dans lequel on

remarque surtout la sc‘ene fort originale d’un

charivari populaire, avec mascarades, donné,

suivant un vieil usage‚ ä une veuve qui con-

volait en secondes noces (fig. 369).

La période pendant laqüelle Charles V

occupa le tröne de France est une de celles

qui ont produit les plus beaux monurnents de

peinture des manuscrits. Ce‘ monarque, qui

fut re'ellement le fondateur de la Bibliothéque

du Roi7 aimait les livres hz'sz‘orz'és et il en

axiait réuni‚ a grands frais,une nombréuse

collection dans la grosse tour du Louvre. Un

prince du sang, que nous avons déjä signalé

pour son amour ex'céssif du luxe artistique,

rivalisait avec Charles V : c’e'tait son frére, le

duc Jean de Berry ‚' qui consacra des sommes

énormes ä l’achat er a la confection des ma-

nuscrits.

Sous Charles VI rnérne , cette impulsion ne

se ralentit pas, et Part de .peindré les ma—

nuscrits ne fut jamais plus florissant. La bor—

dure tire'e du Livre d’heures- du due d’An—

jou, oncle du roi (fig'. 308), en offre un

exemple. On peut citer, de cette époque, le

livre des Demandes et Réponse's, de Pierre

Salmon ‚ manuscrit exe'cuté pour le roi et orné

d’exquises miniatures, oü tous les personnages

sont de Véritables portraits historiques, d’un

travail achv‘evé.'Toutefoisles chefs-d’oeuvre de

l‘école francaise 51 Cette époque se manifestent

dans les miniaturcs de deux traductions des


